
Liturgie du 14ème dimanche après la Trinité 
 

 
 

 

 

Liturgie d’entrée 

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.     

 

Notre secours vient du Seigneur 

 

 Le Seigneur soit avec vous ! 

 

Assemblée : Que tout mon cœur soit dans mon chant ; Qu’il soit brûlant 

De tes louanges. Je te rends grâce en ta maison ; Je loue ton nom 

Devant les anges. Tu es venu pour exalter La renommée De ta parole. 

J’adore ta fidélité Et ta bonté Qui me console. 
 

Tu me réponds dès que je crie ; Tu élargis Mon espérance. Même les 

grands t’écouteront Et béniront Ta providence. Ton saint amour, ô roi 

des cieux, Veille en tous lieux Sur toutes choses. Dans ses projets tu suis 

des yeux L’homme orgueilleux : Tu en disposes. 
 

Ta paix, mon Dieu, dure à toujours ; C’est ton amour Qui me délivre. 

Quand je suis le plus éprouvé Ton bras levé Me fait revivre. Et quand je 

suis au désespoir, C’est ton pouvoir Qui me relève. Ce qu’il t’a plu de 

commencer Sans se lasser Ta main l’achève. (Psaume 138) 

 



Demande de pardon 

Dieu d'amour,  
c'est souvent loin de toi que nous cherchons notre bonheur.  

Silence 

Change notre cœur,  

et accorde-nous la grâce d'une vie renouvelée  

par la puissance du Saint-Esprit.  
 

Assemblée : Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde, qu’il nous 

pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle. Amen 
 

Annonce du pardon 

Dieu notre Père nous a fait miséricorde. 
En Jésus Christ, il vous pardonne votre péché. 
 

Dans l’Écriture, Dieu déclare : 

Tu es venu en ce monde pour chercher  

et sauver ceux qui étaient perdus 

Vivons en hommes et en femmes pardonnés, 

et entrons dans la joie de notre Seigneur. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Louange 

 

 

 

 

 

 

 



Prière du jour 

Dieu tout-puissant,  
tu veilles sur nous avec fidélité. 

Accorde-nous de pouvoir reconnaître  
Les signes de ton amour, 
ainsi, dans l’action de grâce,  
nous te servirons d’un cœur sans partage. 
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et qui règne avec toi, Père, et le Saint-Esprit, 
un seul Dieu pour les siècles des siècles. 

 

 

 

 

Liturgie de la Parole 
 

Du livre de la Genèse  
 

Jacob partit de Bershéba et se dirigea vers Harane. 
Il atteignit le lieu où il allait passer la nuit  
car le soleil s’était couché.  
Il y prit une pierre pour la mettre sous sa tête,  
et dormit en ce lieu. 
Il eut un songe : voici qu’une échelle était dressée sur la terre, 
son sommet touchait le ciel,  
et des anges de Dieu montaient et descendaient. 
Le Seigneur se tenait près de lui. Il dit :  
« Je suis le Seigneur, le Dieu d’Abraham ton père,  
le Dieu d’Isaac. La terre sur laquelle tu es couché, 

je te la donne, à toi et à tes descendants. 
Tes descendants seront nombreux comme la poussière du sol, 
vous vous répandrez à l’orient et à l’occident,  
au nord et au midi ; en toi et en ta descendance  
seront bénies toutes les familles de la terre. 
Voici que je suis avec toi ;  
je te garderai partout où tu iras,  
et je te ramènerai sur cette terre ; 
car je ne t’abandonnerai  
pas avant d’avoir accompli ce que je t’ai dit. » 
Jacob sortit de son sommeil et déclara :  
« En vérité, le Seigneur est en ce lieu !  
Et moi, je ne le savais pas. » 
Il fut saisi de crainte et il dit :  
« Que ce lieu est redoutable !  
C’est vraiment la maison de Dieu, la porte du ciel ! » 
Jacob se leva de bon matin,  
il prit la pierre qu’il avait mise sous sa tête,  
il la dressa pour en faire une stèle,  
et sur le sommet il versa de l’huile. 
Jacob donna le nom de Béthel  
(c’est-à-dire : Maison de Dieu)  
à ce lieu qui auparavant s’appelait Louz. (28,10-19) 
 

 



De la Lettre aux Romains 

 

En effet, tous ceux qui se laissent conduire  
par l’Esprit de Dieu, ceux-là sont fils de Dieu. 
Vous n’avez pas reçu un esprit  
qui fait de vous des esclaves et vous ramène à la peur ;  
mais vous avez reçu un Esprit qui fait de vous des fils ;  
et c’est en lui que nous crions « Abba ! », c’est-à-dire : Père ! 
C’est donc l’Esprit Saint lui-même  
qui atteste à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. 
Puisque nous sommes ses enfants,  
nous sommes aussi ses héritiers :  
héritiers de Dieu, héritiers avec le Christ,  
si du moins nous souffrons avec lui  
pour être avec lui dans la gloire. (8,14-17) 

 

Alléluia ! 

Bénis le Seigneur, ô mon âme,  

et n’oublie aucun de ses bienfaits !  

Alléluia ! 
(Psaume 103,2) 

 

Acclamation de l’Évangile :  

 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ selon Luc  
 

Entré dans la ville de Jéricho, Jésus la traversait. 
Or, il y avait un homme du nom de Zachée ;  
il était le chef des collecteurs d’impôts,  
et c’était quelqu’un de riche. 
Il cherchait à voir qui était Jésus,  
mais il ne le pouvait pas à cause de la foule,  
car il était de petite taille. 
Il courut donc en avant et grimpa sur un sycomore  
pour voir Jésus qui allait passer par là. 
Arrivé à cet endroit, Jésus leva les yeux et lui dit :  
« Zachée, descends vite :  
aujourd’hui il faut que j’aille demeurer dans ta maison. » 
Vite, il descendit et reçut Jésus avec joie. 
Voyant cela, tous récriminaient :  
« Il est allé loger chez un homme qui est un pécheur. » 
Zachée, debout, s’adressa au Seigneur :  
« Voici, Seigneur : je fais don aux pauvres de la moitié de mes 
biens, et si j’ai fait du tort à quelqu’un,  
je vais lui rendre quatre fois plus. » 
Alors Jésus dit à son sujet :  
« Aujourd’hui, le salut est arrivé pour cette maison,  
car lui aussi est un fils d’Abraham. 
En effet, le Fils de l’homme est venu chercher  
et sauver ce qui était perdu. » 

(19,1-10) 
 

Gloire à Toi, Seigneur ! 
 

Acclamation :  

 



Prédication 

L’histoire de Zachée se trouve seulement dans l’Évangile de Luc. 

Elle est située dans le long récit du dernier voyage de Jésus vers 

Jérusalem, voyage qui marque un tournant décisif dans l’Évangile. 

Jésus quitte la Galilée pour monter vers la ville où il sait qu’il va 

souffrir et rencontrera sa passion et sa mort. 
 

Ce que Jésus annonce à la fin du texte suggère que cette 

rencontre est emblématique de la mission de Jésus. Ce n’est pas 

un détour en cours de route. En fait, la rencontre de Jésus avec 

Zachée a montré le but même de sa mission, la raison pour 

laquelle il s’est mis à prendre route pour Jérusalem : c’était parce 

que « le Fils de l'homme est venu chercher et sauver ce qui était 

perdu. »  
 

Dans ce texte, il y a des « perdus ». Notamment, un petit 

bonhomme qui s’appelle Zachée. Il y avait autres présents ce 

jour, mais Jésus porte son regard sur lui.  Jésus prend initiative, 

c’est lui qui cherche Zachée et il s’invite à loger chez lui ! Zachée 

descendit de l’arbre tout joyeux. Il accueillit Jésus à bras ouverts.  

Jésus, chez moi, quelle joie, quel honneur ! 
 

Par contre, Les voisins de Zachée étaient moins enthousiastes. En 

fait, ils ont trouvé cette invitation scandaleuse ! Zachée c’est un 

pécheur. Il était connu à Jéricho, du moins par réputation. C’était 

le chef des collecteurs d'impôts ! On ne sait rien de sa vie privée, 

mais le fait d’être collaborateur avec les autorités romains suffira 

pour condamner l’impertinence de Jésus.  

On connaissait Zachée. C’est celui qui s‘enrichit par le système 

corrompu imposé par les Romains. C’est lui tirait profit de sa 

situation auprès des Romains.  Et c'est chez lui que Jésus souhaite 

loger pour la nuit, chez ce pécheur ? 
 

Mais Jésus voyait les choses différemment. Il a vu en Zachée un 

homme qui était vraiment en quête de son Seigneur, en quête 

d’une nouvelle voie. Son enthousiasme est palpable dans ce 

texte. Pourtant, c’est Jésus qui chercha à lui rencontrer, ce petit 

homme méprisé et vraisemblablement isolé au sein de son 

peuple.  
 

Zachée était aussi juif, fils d’Abraham. Mais dans l’Évangile, il est 

clair que cela ne se suffit pas.  

Rappelons-nous ce que dit Jean-le Baptiste tout au début de Luc, 

lorsqu’il s’adressait aux foules qui voulaient le suivre : « n'allez 

pas dire en vous-mêmes : “Nous avons pour père Abraham.”  

Car je vous le dis, des pierres que voici Dieu peut susciter des 

enfants à Abraham. » 
 

Jésus a reconnu que Zachée était aussi un fils d’Abraham. Être un 

enfant d’Abraham ‘était un grand-chose à l’époque. Mais ce que 

Jésus réaffirmait dans ce texte c’est l’universalité du royaume, à 

savoir que le salut n’est pas un privilège d’un seul peuple ; pour 

Jésus, comme pour Paul dans sa lettre aux Galates Il n'y avait plus 

ni Juif ni Grec, il n'y a plus ni esclave ni libre, il n'y a plus ni 

homme ni femme ; car tous sont un. 

 



Je trouve intéressant que l'évangéliste ait inclus dans son récit 

une chose concernant Zachée. Était-il vraiment important qu'il fût 

un homme de petite taille ? Peut-être que c’est notable dans la 

mesure où nous avons tous besoin de comprendre que la stature 

d'une personne ne réside ni dans l'argent, ni dans le pouvoir, ni 

dans l'influence.  
 

C'est dans notre petitesse que nous pouvons inviter le Christ tout 

simplement à venir et demeurer avec nous. Nous pouvons avoir 

peur d’être seuls à grimper sur le sycomore, d’être petits aux 

yeux de tous, et c’est cette peur qui peut nous  

paralyser.Transformer nos impuissances en désir de la rencontre, 

comme Zachée a fait, quelle force ce serait pour nous ! 

 

Confession de foi 

Je crois en Dieu, le Père tout-puissant, créateur du ciel et de la terre. 
 

Je crois en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur, qui a été conçu 

du Saint-Esprit et qui est né de la vierge Marie. Il a souffert sous Ponce 

Pilate, il a été crucifié, il est mort, il a été enseveli, il est descendu aux 

enfers. Le troisième jour, il est ressuscité des morts, il est monté au ciel, 

il est assis à la droite de Dieu, le Père tout-puissant, et il viendra de là 

pour juger les vivants et les morts 
 

Je crois au Saint-Esprit, la sainte Église universelle, la communion des 

saints, la rémission des péchés, la résurrection de la chair et la vie 

éternelle. Amen. 

 

Assemblée : Au Seigneur rendons grâce, Qu’en notre cœur repassent 

Les dons de sa promesse, Ses immenses largesses.  
 

C’est lui qui nous confie L’esprit, le corps, la vie ; C’est lui qui les 

restaure Et c’est lui qu’ils honorent.  
 

Dieu dans sa main nous porte, Son Esprit nous conforte ; De pain il nous 

fait vivre, Sa grâce nous délivre.  
 

Que notre chant l’acclame Et que nos voix proclament Le vivant 

Evangile Dans notre corps fragile.  
 

Tu combles notre attente, Notre prière ardente, Tu nous gardes fidèles 

Pour la vie éternelle. (42/04) 

 

Offrande (jeu d’orgue) 

 

Prière d’offrande 

Dieu notre Père,  

reçois l’offrande que nous te présentons :  

que dans le service de nos semblables  

elle serve à ta gloire et au bien de l’Église.  

Tu es béni pour les siècles des siècles. 

 

 

 

 

 



Prière d’intercession 

Dieu notre Père,  

nous te remercions d’avoir envoyé ton Fils  

comme Sauveur sur nos routes humaines  

où tant d’hommes, de femmes et d’enfants  

sont atteints dans leur dignité et dans leur vie. 

 

Nous te remercions  

d’avoir érigé ton Église en ce monde  

pour qu’elle soit asile, secours et délivrance. 

R/ 

Nous te prions  

pour les pauvres, les démunis,  

les laissés-pour-compte 

et les marginalisés de nos sociétés,  

R/ 

Nous te prions  

pour les opprimés, les torturés  

et les victimes de la violence.  

R/ 

Nous te prions plus particulièrement  

pour celles et ceux qui sont persécutés  

à cause de ton nom.  

R/ 

Nous te prions  

pour celles et ceux qui œuvrent en ce monde  

pour apporter paix et justice. 

R/ 

Dans le silence, confions à Dieu ce qui nous tient 

particulièrement à cœur. 

Silence 

Seigneur,  

reçois au matin de ce jour  

notre action de grâce et notre prière. 

Tu es béni pour les siècles des siècles. 

Notre Père qui es aux cieux,  

que ton nom soit sanctifié,  

que ton règne vienne,  

que ta volonté soit faite  

sur la terre comme au ciel.  

Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,  

pardonne-nous nos offenses  

comme nous pardonnons aussi  

à ceux qui nous ont offensés  

et ne nous laisse pas entrer en tentation,  

mais délivre-nous du mal,  

car c’est à toi qu’appartiennent le règne,  

la puissance et la gloire, aux siècles des siècles. Amen. 



 

Assemblée : Nous te célébrons, Dieu de vérité ! Nos pas incertains, nos 

yeux aveuglés Sont la proie du doute et vont s’égarer. Éclaire nos routes 

de vive clarté !  
 

Nous te célébrons, Dieu de vérité ! Des murs élevés nous font 

prisonniers ; En nous renouvelle la vraie liberté Dont Jésus révèle la 

réalité.  
 

Nous te célébrons, Dieu de vérité, La haine et la peur dessèchent nos 

cœurs ; L’Esprit les ranime, l’amour les remplit, La croix illumine ta 

fidélité. (41/16) 
 

 

 

 

Envoi  

Bénis le Seigneur, ô mon âme, 
et n’oublie aucun de ses bienfaits ! 

(Psaume 103,22) 
 

 
 

Bénédiction 

Recevez la bénédiction du Seigneur : 

Que Dieu, source de paix, vous sanctifie totalement, 

et que tout votre être, l’esprit, l’âme et le corps, 

soit gardé sans reproche à l’avènement  

de notre Seigneur Jésus Christ. 

Il est fidèle, celui qui vous appelle. Il le fera ! 

Il vous bénit celui qui est le Père +,  

et le Fils et le Saint-Esprit.  

 

 


